
 
Introduction 

 
 
Les deux volumes des Débats de la Chambre des communes de 1873 sont les sixième et 
septième de la série produite dans le cadre du projet de reconstitution des délibérations de la 
Chambre des communes des premières années de la Confédération. Ils renferment les débats 
d’une année mémorable durant laquelle se sont tenues deux sessions parlementaires houleuses et 
est tombé un gouvernement; en raison de la continuité historique entre ces deux sessions, fait 
exceptionnel dans la série des débats reconstitués, ces deux volumes partagent la même 
introduction.   
 
Le projet de reconstitution des premiers débats de la Chambre des communes canadienne a vu le 
jour dans les années 1960 à titre d’activité du Centenaire, sous l’initiative du bibliothécaire 
parlementaire, Erik J. Spicer, et du professeur Norman Ward de l’Université de la Saskatchewan, 
un éminent spécialiste du Parlement canadien. Se fondant sur les comptes rendus dressés par les 
journalistes affectés à la couverture des débats par leurs journaux, les éditeurs chargés du projet 
se sont employés à établir un compte rendu des débats le plus équilibré possible. Certes, leurs 
sources, notamment le Globe de Toronto et le Times d’Ottawa, témoignent d’un esprit partisan et 
sélectif, mais en faisant une synthèse des textes et en recourant à ceux parus dans d’autres 
journaux, on a pu rédiger un compte rendu des débats aussi proche que possible de l’original. Tel 
a été l’objectif continu du plan de reconstitution des premiers débats de la Chambre des 
communes. 
 
Ce n’est qu’en 1875 que la Chambre des communes, à l’instigation d’un nouveau premier 
ministre, Alexander Mackenzie, a autorisé la publication officielle de ses délibérations, pour la 
deuxième session de la troisième législature et les sessions suivantes. Ainsi, de 1867 à 1874, les 
journaux ont fourni la plus grande partie des comptes rendus des discours prononcés à la 
Chambre des communes. À l’époque, le personnel de la Bibliothèque du Parlement découpait les 
articles relatant les débats et les montait dans de grands albums de coupures. Ces albums, 
maintenant jaunis par le temps, ont été largement utilisés par les historiens de cette période. C’est 
qu’ils constituent une fenêtre sur les premières années du Dominion. Ce sont des années 
importantes, non pas simplement pour l’établissement des procédures de la nouvelle Chambre 
des communes, mais encore pour la réalisation des grandes tâches de l’édification du pays. Elles 
ont été témoins de l’entrée de nouvelles provinces, tant de l’Ouest que de l’Est, dans l’union de 
l’Amérique du Nord britannique, des débuts de la colonisation des Prairies et de la construction 
du chemin de fer transcontinental, de l’adoption de politiques en matière de douanes et de 
revenus ainsi que de l’évolution du dossier délicat du rétablissement des relations avec les États-
Unis après la guerre de Sécession. 
 
Les coupures montées dans les albums proviennent surtout de deux journaux, le Globe de 
Toronto et le Times d’Ottawa. Fondé en 1844 et influent porte-parole des « Grits », les 
Réformistes du Canada-Ouest, le Globe était, dans les années qui ont suivi l’établissement de la 
Confédération, le journal ayant le plus grand tirage au Canada. Il s’intéressait d’une façon 
particulière aux députés réformistes de l’Ontario, notamment leurs leaders, Alexander Mackenzie 
et Edward Blake. Sa couverture des débats tenait une grande place dans ses pages : 14 colonnes 
de texte en petits caractères tous les jours. 
 


